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zèle et de rërveur, nous accordons cent jours d'indulgence à ceux qui assis- EcclsiEfiti. Pourquoi te louerais-je i Sois fidèlu ta devise, CI la louan-
teront aux matines ; autant pour la messe, les premières vêpres et les scenl- gc est iimntortelle
des. Pou r primec, "tierce, s inotrec et couilplies,ý q ua rau te j~ours4. et celi '; Je oeux, Imo*mt iiii I ine r crn t'n r; i ni i IIs- ta promspér' ité iid lusirnulle, inais
jours pour l'office entier de chaque jour de IPoctave ; le tout i déduire sur les jopulce tic cette foi (ul nous voyons écitr das Imi spler Lie - t

pénitences qui leur nuront été enjoites.prts. dans les ransports t la joi pulique, la t s
Toutefois la mort du Pape Urbain 1 V rendit presque sans CiVet la bulle lcs sacrées quie préparent, et même dans hi naïve î ius partires

qu'il avait rendue Pour 'é!tabli hsemenilt de la tète iu Cutte verdoya Illc." domt s'embissent déjà le: rtcs ct itm. i a smmis (lu i a cité fiSdat.
solennité ne parut revivre quo sous le pontificat de Clément V, qui confirma Eh 1 am., doute je. laise l Dieu le soi itc bénir lu ire'nier pastur et
authentiquement, iai nI31 1, la bulle q u 'a alit (onnée Urbainmi ci 1262. Ei1le ! troupeau :ic rcspect d'ailceurs criiiii ianie ici ia ré,erve à -;i bouche ; 110o1,
fut alors acceptée des rois die France, d'Ang!eterre et d'Aragon. Jeanii X«, je mmc troublerai point par X'iX.disréi n et j'iniiité ie imes èàig-s clui mtic
successeur de Clament, la publia de nouveau l'ami 12 iG ; mimais elle nie ûut vois fitiu (iais vos cSurs et am 1îelliCe vénéré, titii tiitle 'Ù liro-
observée généralement par toutes les églises de France qu'en 13 IS. et ie- mlamer votre père et votre mi, CL dont !u zèlc ti t i VOUS oi t11m.

puis, cette solennité s'est perpétuée jusqu'à nous sans aucune interruption. iagé los bénédictiniti do ces saut s jours.
Mgr. l'évêque actuel le Liége, prélat si véritablement a postolique, a ré- ô ville tic Liég-, comment mmc ns te fuer, mie ce (Ilc Dieu t'a

soltm~~~~~~~~~~~~~~~~ dclérrl O nnvrir mctotlapmemitimable. Le choisi hi premmière entre tomutes le., villus mll'(iaül, tîiiiiii tittris Silo, matirsolui de célébrer le 600a tnnniversnire avec toute ln pompe -Imagmbile. Le
souverain ponitie a accordé un jubilé solennel de quinze jours à cette ocea- y i tabernacle, v déployer ses paviii-, y dresser ses rejmsîirs, y
sion, pour les fidèles du diocèse, et pour lotis les fidèles étrargersau diocèse, Sa lmpti pu v r sa cule ? O.1i, rèjomis-um, tif es
qui, nous n'en doutons pas, s'y rendront avec empressement. iii Semgieur, tiî uz vraiimumm hi cité uiti Dieu vivant ! Ci-

Jnmi de la Religion. vitas Dei vive, lis! Lève les yeux. regarde am lopim, (I tort miru
et s'é pa mcli me vois-tii les cm lf is dle l)iem venijr ài toti tic touiites parite t ; omit titi

OUVERTURE DU JUBILE A LIÉGE. peuple de pieux adoratemrs pmîIîsVS pa i la vapeur eiimràméc sur la- lim*e des
*Zîr oc1Az e Peligion.) des eotuu tL suir ces cmeiimusi rap11imice qui s.embhlent leuir tîmînîmur dus pieuds

(UCorrespordantce particildr de lferti de ailea de feu a Rel ge di on.g) veritnt.
Liège, 11 juin 1S 16. Vois-u autour dG tomt cher et évêtu cette curonne (iu pomîtifes

Hier ont commencé les exercices de notre Jubilé. (liteîmvoieum les vis c-ms ut les leilitaimic, ? la Fralire, l'Ai-
Les premières vépres solennelles de la fête du Saint-Sacrement ont été lemiagme, la i Immlmîtdu, r o m . elit óetiir à moi ci ceJoumr, et tu

célébrées dans l'église Saint-Martin, berceau originaire de cette grande verrai bientôt lams cette basilique, Ili vois déjà lettr pus glorieux rejirêsen-
fête. la ns.

Les vêpres omît été chantées par Mgr. l'évêqiue de Liège en présence d'ou - Que dis-je ! sainte e viléra]le basilique. Iiiruse cité. :geise et:artaunée,
clergé et dlum peuîple innomnbrabule. berceu die (;ette -Inri ète ! les rogards tiu Il riee caithotetiqmum erttière. sont

On remarqumait daims le sanctuaire .SS. l'archevêque île Rcims, i'r- fi.é; ci ce xontent Str vous avec ntinrissemeuntn aver gror titriel. Romi
chLvéqute de Tyr, les évèlues de Cimâlons, île Lamzro: de Trèves, lit, îNmniur elle-nmue vome roqrdu e loin avec ammour Rouda la med ut ta datresse

de Luxenibutrg, de Cîtirro., Dautres évêqumes dc' France et d'Ailenrne, ltp totes les nspvos bénit jIsi avec renslamisaI'c ccr elle vots
empmêchiés de leur..; personnmes. seéniiet fait reprêeier par leur, gra da poit la csolesnité quse are.ssi célèbre avec tant d pompe it milieu des joie

res. On attend icsnrlrarchevdne e Camssbrai, sMgr. djs s es spbendemars mlu Vdticl i.
coadjitteur d'Edinbomrc, _Mgr. l'évè%qut2 de Batavia, Mgr. 1*izzeiiiaii et vingt Mais ô s i i qute dis-je (ie parlé-je ii de oli e cei i r spsldeur t
autre;. et donc vrai erctre ditme fois com'il n'est pas ir la terre tàtlnmi jouir sa nis

Il serait difficile (le vaus donmer ute idée de lil' i C celte fête nuage ni joie i d amn s douleur t Rnesm. qui mptfes a mvnyé, le buimeur (le ces
religiemse . (le l'atiltmence ics étramîe)zer4. tics Fi- Lis cie pmrticerlier ; de loeitr- fémes, e-t aujourd'hui tère e mtv ère désolée une ép-tPlte ndeteil v
presseinemit tniverzel du peuple dic Liège à camcoutri r à ileel ndes l n ile à sa fét, l Pommtife gste atuelleetourait iaguère emn re

élie et à 'ormnen éme extérietur d la ville. Les atires ic triumphue Y de stnrioa prmir etr e son lmouir. lélasil senule mmlnmturisSià lur
ont semés à prosn. les rues bordées, à mroie et i gili iarbres vans, ôsr sn abrnc y d er seavers y s 'I e ses re girs,

PEglis biennime du Segn ur, t ou rnment ver ciodueu vi a ! C-

lie uirlandes de feuillos et de tleurs ;les lndmrolies -aux couleurs nitiomlcs p n qu'il ntus emnverramit tls Doin les Ids Li soyues hxr n in, iliqe tauis Le son
flottent atm sommmet ic toute.,: tes églises. tie tous les muiommîmnîcimis miceet'le cmr t (pe t nch i mvoims unme consoaetieu vnr le ftèe es èt lis dire
îentmcotp de monisoms particulières. Toits; les curas tic jiiétiors ont alrb ré leurs qutin des derniers sactes solennels d ce uig tmient lu doriifict, piune
bannières, e.t la première prmcessidd frelle. qeti va avoir lii t es îl s du eme on t d tots ouvert

plu Voicstntor on de et liéex vêqe ttecuon pnie

où j'écris ces lignes.,nnouice soiuts les auspices tic la joie Il plums putic dena mnqtre favuir les trésorsinse et les râce Lie ie .tlll solennel,
la., piété la plus vive et -le la magnificence la plos éc-lntatite. Toutes les c- (Itle ius soiis Collandlamnés à célébrr sur la tuniibe eàtr o everje

cies des églises en branle, le camion qui tonne, la faille qti se répand comme I lélas tiatm milieu du ses daites et îlised cotb s il sutrit moitie n-

in flou ipétueu t étot annonce p mPe d e Lges fètes confine la ruliciom se e d2ise (Qe sa dou e e inébranlalble costaice Atu mîmilcît ies lisfraIs pé-
en petit faire, o la joie est vraie, profmde, et où igànre est heuretse.se tr ae espéra ie etoliue ieilard

On emrquitdan l sactair N. S. arcevquedeReisl'a- ixé e c moen-t sur ousni av l atendraee. et gratslde llrme

je vLux vous dire avamt tot queltres muots du disco trs d'louverture pro- eto il reuvait bientt toits ls cotraes par rcnaisaet ;ar eeri
re.c hier par ttn. l'abbé Dum pnlotip. lchunoine de Paris. ans léglise de de ses paroles. Q nd nous croain. s ,eniir saimte tremultr, 1mou.

cadjteurdEdIl me serait îple d a vous l Wsemaet min s aais iu !qes-je !e Par-je ii djte d !at- r etnon imposs enreune quil n'emtmdre d pas Sigmeur la trde ea jou n
vive et si proCondément chrétienne, sur cet imni ie auditoire. Il e prcité main généreuse. Nouleri cryioms eumre i loyigt jour., b nhus aide à
sur la S'nclifi Cotîoz par la grâce dît Jumbilé, au milieu d'une attenmtion imrofun- faire reposer stîr ce front biuimnii, smmr trete méme viéérable et si cthère, unm
lige et d'une émotion ce trahissaient eaucoup ie lareas. Il a sui rattater avenir ui le reposât unes comratse d il ue époue il reç!it tjiird'lu la
avec un à-propos et un boheur et eau sujet me cette fète la circons- Couronne. et c'est ti sein dle ie vie plust qhurese et n aiguleure, en'c-t a rm mi-
tance si dàulouremten ée la ves du souverain tîil0e. Le votas viomph mne lieu du rafruicissemeot, de la lumière et de la paix qu' b éit r ueuore cette
partie de son exorde, ;uejai recueilli ei quelqe sorte avec la mémire du solennité.

de ur. Celle-là, veus le savez, n'eu ni la maoin sûre, ni la meims fidèle. '- O Dieu, me les grâces q'no'il a répanlues sibdnriient sur ions e ré-
Ecce noleinnitas Doîaini in Silo onnivcerseria. (itîdicmni, 21-I 9.) paîîdenî surabondmniment sur liii ! ô Dieut, quti en aiviez rempli Ses imainis

i Vou aovezs omîm , M. F.. la cité béi où s'accoulit en ce jour la et son rctir mins le tmis. acs doute voiu n avez meas tard-é, j'diie ào dire
parole du Seigneusr, m comueice la slensiio sainte, la fénte séctlaire dtu u les lii jodiger ats leelsns d
Dieu qu e nis aiorons. Ecce solcmusls Doini de Sio oeaniperspri:. de Eu vomis, fidèles, liriez, poius pour 1'glise e Re votre mrère p rie,

l Je p m merai à ruou u tcu le ifetpe ienhela ux qui, fidèle aut enseigne- âmes sainmtes prions tos t tomts mce Prierons pms vaimentt.
mes les propens sacrés, fitèle aux traditions atimues Lie rn foim se pré- " O Roune, a uédiclion I Pasteur éternel me e b:auiteri pas mus ta
pnre à cmnîmpler les mnnrvoles du Seigun eur, à recueillir ses stcnémiionnu douleur ô Rame, ii n'es pms éntisée ians ta vicielAssu , tii ie vieillis pas 

ent par le généreux ravail de la vertu et d la sanctification crétienmù -mà îe- La uerege d'A'rron, t,éptsée mins le on n tuaire ac ville ctermuelse, conserve
velir uile iitio; sirnt tutii IIoe choisi, populus cquiscliouris. oer sone: une Jeuesse et ine fécondhuè sans fin p eare lreleiit l ed cmi ge Ct ne
n'est llustre cité de saint Duber, c'est le noble peuple e Liège a Ecce se- tardera pas à nous croyer ni Ie ces rejetors glorieuix, nu evienemt la
lemila Doetini i Silo ampsiersare. O peupine, ô ville îe Liège, je ie consolion île r' glise atllqgée, lornemont ie la maismn de Dieu, et ount à ha
viens pas te loter en cejour. teur le ctmnre ut la itie tes biri- fois i cogé nne itosttiimle et Id oiontisuent île la véritéourans les siècles des
iques, pot S la grandeur de grs dures et la mlire de tes souvenirs, potur ta iècles. Colurn cfro veritteli.v.r
iet due out i caractère, pour biain et lu cri de tes. IriIans ratb Le luileniat le bot de-emre, l'église où pr.i sainte Juienne, le templo

rie ie 'in istrie, e ne viens pas redire qbr e mu us griesceent assise uis conned e Coretmilon recevait dix irélts, évques et arcievéues, appari-
tied ie ies cdu eau fertiles, et sur le bord de tes lots vributaires litou, je inut à les nations dilèremIles, et venus parmi no s pour diorer it Dieu vivant
viens te rappeler que tut as été la cité les sainte, que tut as donné souvent et renitru lt tuag à i. Vierge mie Rió.ne. A j'extéieur du temîlela pro-
des cuefs à ileglise universele, que ton sol a été arrosé du sang es idrtyrs, cessi eu, quorg musit; àe grâit leures et de sie, le caonr, placé sur lu e ont-
que tu ts exhalé le uoms meu parfum des vierges t ti lote ine ulevise dqui Saint-lartir, dn a le signait les prélats sortiront titi tple et
honore tou aoron antiuité et ton caractèreS; t la ois à ton saiat et e Eit ci nelid. -le pie dvi suivre le mime cheome ar lemure parsit elz
ipluistre fondater; je ne l'ai las lime sats ettcls nisc nient sur ton nuSson. - roavtrie de la Fête-rDiou, sainlu Jtulienie, l ersqu'elle e t renait de Crnillon

lena, l sarinne; Liôgc, la dicrerfia. ille de Rce!Lie, joea R onec à l'églisee la mi n de Die eo touea

viens~. te raple u s t a iò e aitqu u sdnn ouetetrn rei hcmmng tààadieredetravenne. la Pvxlle r dun touempléendupro
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